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Les problèmes de partage en parties inégales (Demonty, 2018) et ceux pouvant se 
ramener à des équations du type ax + b = cx = d (Grugeon-Allys & Pilet, 2017) sont 
particulièrement  adaptés  à  la  transition  école-collège  puisqu’ils  permettent 
potentiellement  la  mise  en  œuvre  par  les  élèves  de  stratégies  de  nature 
arithmétique et de nature algébrique.
Sans  être  nécessaire,  la  schématisation  en  barres  est  un  outil  favorisant  la 
résolution  de  problèmes  de  partage  en  parties  inégales  au  CM2.  À  travers 
l’analyse de plusieurs problèmes mathématiques et de productions d’élèves de 
CM2  et  6ème,  nous  nous  proposons  d’explorer  la  schématisation  en  barres 
comme  registre  de  représentations  sémiotiques  et  questionnerons  la 
transformation  de  représentations  sémiotiques  à  travers  la  conversion  et  le 
traitement (Duval, 1993) au service de la formation des enseignants.
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